
1 PIERRE : UNE ETUDE 
 

Des Conséquences du Salut 
 

1 Pierre 1 : 13 – 16 
 
Introduction 
 
Certaines petites phrases telles que « C’est pourquoi » sont très importantes. Elles soulignent 
l’importance de lier ce qui est dit avec ce qui entoure le passage. Ici, Pierre construit sur sa 
présentation de notre espérance éternelle et de l’importance de l’évangile aux yeux des 
prophètes et des anges. Il nous montre cinq conséquences pratiques que devrait produire dans 
notre vie la vérité de ce qu’il vient de dire dans les versets précédents. 
 
 
1. Le salut et notre pensée 
 
a) Vu l’importance de l’évangile, nous devons l’aborder de façon sérieuse. Pierre emploie 

une image prise de la vie courante à l’époque – celle de quelqu’un qui montre son sérieux 
en ceignant sa ceinture pour pouvoir se concentrer sur ce qu’il a à faire sans être gêné par 
son vêtement (cf. Lc 12 : 35 ; Ex. 12 : 11). Ce sérieux se traduit par le fait de réfléchir par 
rapport à l’évangile, et d’être sage aux yeux de Dieu (Prov. 1 : 7). Il est important de 
savoir ce que nous croyons vraiment, de méditer ce que la Bible dit nous concernant, 
concernant Dieu, le péché etc. Dieu nous appelle à faire l’effort d’étudier la parole et 
d’écouter des enseignements et puis de réfléchir à la manière de mettre cela en pratique 
dans notre vie quotidienne. 

 
b) Nous sommes encouragés à entretenir cette pensée. Le terme « sobre » n’est pas 

seulement une description de notre manière de vivre, couleurs, etc. Il parle d’une manière 
de penser sérieuse et réfléchie sur la foi (cf. 1 Pi. 4 : 7) ; une manière de penser et d’agir 
qui ne permet à rien de déstabiliser notre foi, qui garde le contrôle sur nos pensées et qui 
refuse de laisser remplir la tête de choses inutiles, de mensonges (cf. 2 Cor. 10 : 5 ; Eph. 
4 : 14 ; 1 Pi. 5 : 8), ce qui arrive facilement si nous ne faisons pas l’effort de contrôler nos 
pensées (1 Thess. 5 : 6). La traduction du Semeur dit : « C’est pourquoi tenez votre esprit 
en éveil et ne vous laissez pas distraire ». Ceci est un combat et sans le moindre doute fait 
partie de notre combat spirituel (cf. 1 Thess. 5 : 8). 

 
c) Notre espérance est à la fois le résultat de cette pensée et en constitue une partie. Nous 

aurons cet espoir du salut si nous centrons notre vie dans l’espérance de la grâce et du 
retour de Jésus. Mais en même temps cela implique que nous avons la responsabilité de se 
rappeler de ces choses, de penser à l’éternité et d’entretenir cette espérance en se rappelant 
toutes les richesses que Dieu nous a promis (vv.3 – 5 ; Eph. 1 : 3). Nous ne devons jamais 
perdre de vue ce que Dieu nous a promis mais chercher à avoir une bonne théologie en ce 
qui concerne les promesses pour le royaume de Dieu pour ne pas être ballotté par des 
doutes, des circonstances ou des erreurs (2 Thess. 2 : 1 & 2) en gardant le bon équilibre 
entre le salut présent et futur. 

 
 
 
 



2. Le salut et notre comportement 
 
Le salut doit contrôler notre pensée mais aussi notre comportement ; d’ailleurs l’un suit 
l’autre : d’où l’appel à être conséquent (cf. v.17 ; Matt. 5 : 45). Dieu par sa grâce, dans son 
plan du salut, fait de nous ses enfants et puis nous appelle à vivre de façon digne à être ses 
enfants (notre comportement ne fait pas de nous des chrétiens mais montre notre 
compréhension, ce que nous croyons, de ce que Dieu a fait). 
 
a) Se décider contre notre ancienne nature : Notre comportement doit être réglé par ce que 

nous voyons dans la parole de Dieu, d’où l’importance de réfléchir par rapport à comment 
appliquer l’enseignement biblique dans notre vie de tous les jours. Lorsque nous ne 
connaissions pas la volonté de Dieu pour nos vies, notre comportement était géré par nos 
désirs mais maintenant notre pensée modelée par la parole de Dieu doit remplacer ces 
désirs en tant que directeur de notre comportement (cf. Eph. 4 : 20 – 24 ; Rom. 12 : 2) et 
nous devons donc choisir de suivre l’enseignement de la Parole de Dieu plutôt que nos 
propres désirs. 

 
b) Se décider pour notre nouvelle nature : Dieu nous sauve et nous sanctifie par son Esprit 

(Jn 17 : 17 ; 1 Thess. 5 : 23). Mais tout en nous sanctifiant, Dieu nous appelle à vivre de 
façon sanctifiée (cf. Lév. 11 : 44 ; 19 : 2 ; 20 : 7). La sanctification implique avant tout le 
fait d’être mis de côté pour Dieu (cf. Ex. 28 : 36 – 38). Mais comme Dieu le souligne dans 
le verset que cite Pierre ici, puisque Dieu est saint, il faut que ce qui est mis de côté pour 
lui soit saint aussi. Si donc nous croyons réellement que Dieu est saint et qu’ils nous a 
choisis pour être ses enfants, nous devons à notre tour choisir d’être saint et pur. 

 
Conclusion 
 
En Jac. 1 : 22, Jacques aussi nous appelle à être conséquent dans notre foi. Nous devons donc 
savoir ce que nous croyons, en être convaincu et vivre en conséquence. 


